
DOSSIERDOSSIER

Penses-tu qu'ils pourraient exister pour vrai?  

Ou qu'ils sont complètement imaginaires? Allons voir!

le Sasquatch
Il tire son nom du mot salish Sasq'ets, qui désigne 
un homme sauvage ou poilu. On raconte qu'il vit 
dans les forêts pluvieuses de la côte du Pacifique, 
en Colombie-Britannique et aux États-Unis, qu'il 
marche debout sur deux très grands pieds et qu'il 
sent vraiment mauvais. William Roe, qui faisait de 
la randonnée en C.-B. en 1955, a dit avoir vu cette 
créature mi-humaine et mi-animale, semblable à 
un singe géant qui mangeait des feuilles. D'autres 
ont ajouté des histoires semblables, dont un homme 
qui affirmait avoir vu toute une famille dans les 
années 1920. Personne n'a jamais pu prouver si ces 
créatures existent pour vrai. En 2014, un homme a 
raconté qu'il avait trouvé des poils de Sasquatch sur 
un arbre, mais des tests de laboratoire ont prouvé 
qu'il s'agissait simplement de cheveux humains. 
Beaucoup de Canadiens et d'Américains ont essayé 
d'amener leurs gouvernements à reconnaître 
l'existence du Sasquatch et à protéger son habitat. 
Tu peux visiter un musée qui lui est consacré à 
Harrison Hot Springs (C.-B.). Les gens de cette ville 
et de la Première Nation des Sts'ailes tiennent aussi 
des journées du Sasquatch chaque année en juin.
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le Kraken
Ce monstre terrifiant vivrait dans les eaux de 
l'Atlantique Nord, notamment au large de la côte est 
de T.-N. Il a un tronc énorme et des yeux immenses, 
et une multitude de tentacules extrêmement forts 
qu'il peut enrouler autour d'un bateau pour l'écraser 
et l'entraîner sous les flots. Les légendes à son sujet 
viennent probablement d'une créature réelle, la 
pieuvre géante, qui peut être vraiment gigantesque. 
L'une d'elles – longue de 17 mètres – s'est 
échouée en 1878 près de Glovers Harbour (T.-N.), 
où on en trouve une statue grandeur nature.

Il y a un serpent à cornes qui vit dans les profondeurs sombres de l'eau, là où j'ai grandi. 
Cet esprit ancien est connu des Anishinabeg depuis des générations. Au fil des années, les 
communautés ont trouvé des moyens différents de parler de cet esprit et d'interagir avec 
lui. Les Anciens m'ont appris que si on l'appelle par son nom, il peut répondre. Comme je 
ne parle pas l'anishinaabemowin (contrairement au serpent à cornes), nous ne pourrions 
peut-être pas nous comprendre. Que pourrais-je dire si cet esprit répondait à mon appel? 
Parle-t-il anglais comme moi? Que se passerait-il si je m'exprimais mal? Je ne sais pas. 
Donc, j'ai appris qu'il était plus prudent de garder le silence à ce sujet. Comme le disent 
mes parents : « Il ne faut pas parler d'une réalité à laquelle on n'est pas préparé – ou pas 
bien préparé – à faire face. »
-Texte écrit par un collaborateur anishinabe qui préfère ne pas être nommé.

le Waheela
Ce cryptide, parfois appelé chien-ours, a un 
corps puissant. On dit qu'il mesure plus d'un 
mètre à l'épaule, mais il a les pattes plus courtes 
qu'un loup ordinaire. Sa fourrure est d'un blanc 
lumineux. Cet animal féroce vivrait dans la vallée 
de la Nahanni, dans les T.N.-O., où la légende veut 
qu'il aime arracher la tête des gens. Les histoires 
à son sujet, qui ont commencé au début du 20e 
siècle, sont responsables des noms sinistres de 
certains endroits de la région.
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le Qallupilluk
Si tu marches au bord de l'Arctique au printemps, tu 
pourrais entendre des coups sous la glace et même 
d'étranges glouglous. C'est signe qu'il pourrait y 
avoir un Qallupilluk dans les environs. Les Qallupilluit 
(au pluriel) ont un gros nez, et des mains et des 
pieds palmés. Ils portent habituellement un amauti 
– un manteau avec une poche pour bébé – en 
plumes de canards eiders. Attention aux Qallupilluit 
au printemps, quand les glaces commencent à se 
briser! Ils attendent, sous l'eau, que des enfants 
viennent jouer. Quand il y en a un qui s'approche, un 
Qallupilluk va s'en emparer et l'emporter sous l'eau. 
Il le mettra ensuite dans la poche de son amauti 
et l'entraînera tout au fond de l'océan. Certaines 
personnes disent que ces créatures traitent les 
enfants comme des animaux de compagnie et qu'ils 
les gardent en laisses faites d'algues.

Cette description est tirée du livre Those That Cause Fear, 
publié par Inhabit Media, qui présente différents monstres 
de la mythologie inuite traditionnelle. Le dessin de la 
couverture a été réalisé par Germaine Arnaktauyok.

ecouter et apprendre
Au début, l'équipe de Kayak souhaitait inclure des descriptions tirées de nombreux récits autochtones sur des 
entités que nous considérions comme des créatures effrayantes. Mais quand nous avons demandé des textes 
à des gens de ces communautés, ils nous ont dit que ce n'était pas aussi simple que d'écrire des histoires 
de « monstres ». Nous avons appris que, selon les Anciens, il ne faut pas nommer ces esprits ou ces entités 
ni en parler, à cause de leurs pouvoirs. Et ces histoires ne doivent sûrement pas être traitées à la légère ou 
considérées comme divertissantes. Nous sommes reconnaissants à ceux qui nous ont aidés à comprendre 
pourquoi ne ne devrions pas écrire de textes de ce genre. Ces histoires ne nous appartiennent pas. 

'
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Mussie
Selon une explication répandue, ce monstre du lac Muskrat, à environ une heure au nord-ouest d'Ottawa, 
serait une créature préhistorique emprisonnée dans une des crevasses du lac, dont la profondeur atteint 
60 mètres à certains endroits. On ne sait pas vraiment si Mussie ressemble plutôt à un poisson, comme 
un esturgeon géant, ou à un serpent. Mais une chose est sûre : cette histoire ne vient pas de Samuel de 
Champlain, qui a traversé la région en 1613.

Ogopogo
La première mention du plus célèbre monstre marin du Canada, qui vivrait dans le lac Okanagan (C.-B.), 
remonte à 1872. Les histoires varient, mais Ogopogo est décrit le plus souvent comme un serpent vert de 
20 à 25 mètres, qui semble avoir plusieurs bosses et qui nage vite. Personne n'a jamais pris de photo ou de 
vidéo qui prouverait son existence. En réalité, les gens qui prétendent l'avoir aperçu ont vu le plus souvent 
une vague inhabituelle, un billot, un poisson ou un groupe de loutres. Son nom vient d'une chanson populaire 
amusante créée vers 1924. Si tu ne vois pas pour vrai cette créature imaginaire, tu peux photographier sa 
statue au bord du lac dans le centre-ville de Kelowna.
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le Loup-Garou
Ce personnage inquiétant des 
légendes québécoises, dont le 
nom est un mélange de français et 
d'allemand, se manifeste à la pleine 
lune et à d'autres moments. C'est 
un humain qui change de forme, 
souvent à cause d'un sort qui le 
transforme en loup ou en chien 
prêt à manger des humains. Des 
articles publiés dans les journaux 
entre le milieu et la fin du 18e 
siècle racontent que des villageois 
de Kamouraska ont dû combattre 
un loup-garou affamé. Même si 
la plupart des gens considèrent 
qu'il s'agit d'un conte folklorique, 
certains amateurs de phénomènes 
paranormaux cherchent à prouver 
que cette créature existe vraiment.

Caddy
Un des rares monstres marins signalés au Canada, Caddy vivrait dans la baie de Cadboro, sur l'île de 
Vancouver. Des gens affirment avoir vu une longue créature avec une tête de cheval qui nageait dans les 
eaux de la baie, souvent en ondulant. On dit parfois que Caddy a des cornes, des nageoires ou des bosses 
sur le dos. Ces descriptions laissent croire qu'il s'agit en fait d'un cerf ou d'un orignal qui nage, ou encore 
d'animaux sauvages courants dans la région comme des phoques, des poissons-rubans, des otaries, des 
orques ou de grandes anguilles. Peu de scientifiques croient à l'existence de Caddy, mais des enquêteurs 
déterminés continuent d'en chercher des preuves.
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